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INTRODUCTION AU DNS

DNS signifie DOMAIN NAME SYSTEM. Sa naissance est reliée à la naissance de 

l’internet. Il est plus aisé de retenir des noms que des numéros de carte d’identité ou 

de téléphone portable. Ainsi il est difficile de retenir les adresses IP des machines 

que le nom des machine car avec internet par exemple en 2005 avait plus de 50 

millions de site internet. Le concept de « serveur de nom » est apparu dans le milieu 

des années 1970 et standardisé en 1987.



INTRODUCTION AU DNS

Tout au début on utilisait une table de correspondances entre les noms de machines 

et leurs adresses ip, table qui était stockée dans un fichier « hosts » dans les 

système *.NIX on les trouve dans le fichier /etc/hosts. Cette méthode s’est vu 

dépassée avec l’augmentation des ressources informatiques dans les réseaux



INTRODUCTION AU DNS

Ensuite est apparu le Network Information System (NIS) développé par SUN 

MICROSYSTEMS. Il conserve le fichier hosts ainsi que certaines informations, dans 

une base de données sur une machine maître depuis laquelle les clients peuvent 

récupérer à tout moment ce dont ils ont besoin,



INTRODUCTION AU DNS

Au fur et à mesure de l’augmentation des ressources les réseaux, il est apparu 3 problèmes :

1. Problème d’organisation: la base de données devenant de plus en plus lourdes, les requêtes 

vers cette dernière devenait lentes ainsi donc, il fallait trouver une solution pour indexer et 

organiser les noms,

2. Problème de charge: dès que toutes les ressources du réseaux faisaient une requête vers le 

serveur de nom, la charge du serveur devenait de plus en plus lourde. Il fallait trouver une 

solution pour décharger et éparpiller la charge à travers le nombre de serveur de nom

3. Problème de gestion: Lorsque les administrateurs voulaient mettre à jour les enregistrements au 

même moment survenait des problèmes de gestion. Il fallait une méthode pour séparer 

l’administration (la délégation) des noms d’enregistrement (name reccords)



INTRODUCTION AU DNS

En 1983-1984, une nouvelle méthode de résolution des noms fut adoptée. il s'agit 

du DOMAIN NAME SYSTEM (DNS). Il fut l’oeuvre de PAUL MOCKAPETRIS et JON 

POSTEL qui règle simultanément les problèmes précédemment évoqués.



INTRODUCTION AU DNS

Les standards RFC (Request For Comment) définissent la fonctionnalité DNS de 

base principalement le RFC 1034 et RFC 1035. Tous deux ont été écrits vers les 

années 1987 par le Dr Paul Mockapetris au département INFORMATION 

SCIENCES INSTITUTE OF THE UNIVERSITY OF SOUTHERN CALIFORNIA. Bien que 

de nombreux RFC ultérieurs ont modifié certains comportements DNS, la 

fonctionnalité de base reste intacte. Ceci est en effet une réalisation remarquable



INTRODUCTION AU DNS

Quand un serveur DNS est dans un réseau, toutes les machines (host) n’ont besoin 

que de connaitre l’adresse physique du serveur du nom de la ressource (machine) 

qu’elle veulent accéder. Pour un site web par exemple (www.exemple.com), 

l’adresse entière de la ressource est retrouvée par requêtes envoyées au serveur 

de nom qui retrouve l’adresse du serveur où est hébergé le site web. 

Un serveur de nom n’est autre qu’une base de données spéciale qui traduit les noms 

des ressources en adresse physique des machines.

http://www.exemple.com/


DOMAINE ET DÉLÉGATION

DNS (DOMAIN NAME SYSTEM) utilise un arbre de nom structuré. En haut de l’arbre 

« racine » (root) se trouve des nœuds: Top-Level-Domains (TLDs), le Second-Levels-

Domains (SLD) et suivit par d’autres noeuds.

www.google.com.

.com  TLD

google  SLD

www  autre nœud

donc un nom de domaine est sous la forme SLD.TLD



DOMAINE ET DÉLÉGATION



TLD

Il existe deux sortes de TLD

1. Generic Top Level Domains (gTLD): .com, .edu, .net, .org, .mil

2.  Country Code Top-Level Domains (ccTLD): .us, .ca, .tv, .uk



DOMAIN AUTHORITY ET DELEGATION

Le concept d’authority (autorité) et de delegation (délégation) viennent 

principalement de la hiérarchie des DNS et de leur organisation. A chaque nœud 

d’un nom de domaine est assigné à une autorité (authority). C’est une organisation 

responsable de la gestion du nœud. On parle d’administrer un nœud 

autoritairement (authoritatively).

L’autorité du domaine root est gérer par l’ICANN (Internet Corporation for Assigned

Numbers and Names). Depuis 1998 l’ICANN assume cette responsabilité qui lui a 

été confié par l’United States Department of Commerce



ICANN

Le but principal de l’ICANN est la gestion commercial des noms des domaines 

hiérarchiques. Pour faciliter cette compétition il a créé le concept de « accredited

registar » ou registar accrédité. Les registar sont des organisations à qui l’ICANN 

délèguent des responsabilités limités dans la vente et l’administration des noms des 

domaines hiérarchiques.

Les gTLD sont autoritairement géré par l’ICANN et délégué à des registar

accrédités. Les ccTLD sont délégués par l’ICANN au pays pour leur administration



ICANN

Dans les cas des ccTLDs, certains pays comme les Etats Unis (.us) et le Canada (.ca) 

ont décidé d’administrer leur nœud national et l’on délégué à chaque Etat en 

utulisant deux caractère état/province.

.ny = New York,   .qc = Quebec

Ainsi exemple.us est le nom de domaine de « exemple » qui était délégué au « US 

national ccTLD administration » et exemple.ny.us est le nom de domaine 

« exemple » qui a été délégué à l’état de New York au Etat Unis 



ICANN

En résumé le nom de domaine:

www.exemple.com

est constitué de www et de exemple.com. Le nom de domaine « exemple.com » a 

été délégué à un gTLD registar qui a son tour lui a été délégué par l’ICANN. Le 

propriétaire du « www » devient l’autorité de délégation du nom de domaine 

exemple.com. Le « www » est le hostname (le nom host) d’une ressource du réseau. 

Il faut garder en tête que ce n’est que par convention que les sites web, ont le www 

comme nom host

http://www.exemple.com/


ICANN

Considérons  le nom:

www.us.exemple.com

La parti « us » est le sous domaine donc l’autorité de « exemple.com ». L’autorité 

de délégation de « exemple.com » a décidé de subdivisé ses noms de domaine en 

« country-based subdomain » (sous domaine basé sur les pays). Pour finir, l’autorité 

de délégation peut déléguer n’importe comment son nom de domaine et le 

propriétaire délégué est aussi responsable de l’administration de la délégation

http://www.us.exemple.com/


FQDN

FULLY QUALIFIED DOMAIN NAMES (FQDN) définit un nom de domaine du « root » 

et donc doit se terminer par un « . » 

www.exemple.com n’est pas un FQDN. Mais www.exemple.com. En est un

http://www.exemple.com/
http://www.exemple.com/


DNS IMPLEMENTATION ET INTERNET

La mise en œuvre des DNS de l’Internet mappe la structure de délégation de nom 

de domaine que l’on vient de voir précédemment. 

Il existe des serveurs de nom à chaque niveau de hiérarchie de délégation. Et la 

responsabilité de l’exécution des serveurs de nom hérite du contrôle d’autorité à 

chaque level.  





fred.exemple.com.





OPERATION DES « ROOT DNS »

Les serveurs de nom root (serveurs racines) sont la responsabilité de l’ICANN. Il 

existe 13 « serveurs root » dans le monde. Ils occupent un nom de domaine réservé: 

root-servers.net.

Chaque serveur racine comprend typiquement plus d'un serveur physique, mais 

partage une adresse ip commune. Les serveurs racines sont nommés à partir 

a.root-servers.net jusqu’à m.root-servers.net







OPERATION DES « ROOT DNS »

Les serveurs racines fournissent les serveurs TLD nécessaires (gTLD ou ccTLD). par 

exemple, si un utilisateur demande des informations sur fred.example.com, les 

serveurs racines vont fournir une liste des serveurs de noms d'autorité des

tld.com. 

En 2004, l'ICANN a pris la responsabilité de l'entretien des « root servers » donc 

des fichiers maître tld. Ce sont des fichiers qui répertorient les serveurs faisant 

autorité pour chaque tld. 



OPERATION DES « ROOT DNS »

La distribution de ce fichier (maître tld) pour chacun des serveurs racines 

opérationnels est effectuée en utilisant des transactions sécurisées. Ce ne sont pas 

des serveurs publiquement visibles.





GENERIC TOP LEVEL DOMAINS gTLD

Les gTDL sont contrôlés par l'ICANN. Lorsque la concurrence de commerce de noms 

de domaine a été introduite dans l'enregistrement de noms de domaine, l'ICANN a 

établi deux entités distinctes:

• REGISTRY OPERATOR ou OPERATEUR DE REGISTRE

• REGISTAR



GENERIC TOP LEVEL DOMAINS gTLD

REGISTRY OPERATOR ou OPERATEUR DE REGISTRE possède un contrat « opérateur 

de registre » avec l'ICANN pour faire fonctionner les serveurs d’autorité DNS gTLD. 

Il y a un opérateur de registre unique pour chacun des gTLD, par exemple, le centre 

de département américain de la défense et de l’information (the US Department of 

Defense, Network Information Center), est l'opérateur de registre pour le gTLD .mil, 

mais chaque opérateur de registre peuvent faire fonctionner plusieurs serveurs de 

noms



GENERIC TOP LEVEL DOMAINS gTLD

Fonctionnement:

Par exemple, si la requête lancé pour exemple.net, les serveurs racines (root) vont 

fournir la liste des gTLD « .net » vers les serveurs d’autorité dns des opérateurs de 

registre. Le public n'a aucun contact avec l'opérateur de registre. Cependant, un 

certain nombre d’opérateur de registre sont également des REGISTAR. Par 

exemple, Verisign inc. est l'opérateur de registre pour le gTLD .com, mais est 

également un registar bien connu.





GENERIC TOP LEVEL DOMAINS gTLD

Les REGISTAR sont accrédités par l'ICANN pour interagir avec le public pour l’achat 

et l’enregistrement d’un ou plusieurs gTLD. Lorsque vous achetez ou renouvelez un 

nom de domaine, vous traitez avec un REGISTAR. Le REGISTAR conserve tous les 

détails nécessaires, y compris le nom du propriétaire, le contact administratif, 

contact de facturation, le contact technique, les serveurs de noms faisant autorité 

pour le nom de domaine, etc… Le REGISTAR est responsable dans la fourniture 

d’information de la part de l'opérateur de registre pour les gTLD avec un extrait 

des données qui contient les SLD et avec le nom et les adresses ip des serveurs de 

nom d’autorité pour le domaine. Cette information est exclusivement utilisé pour 

répondre aux requêtes DNS.



GENERIC TOP LEVEL DOMAINS gTLD

La séparation des rôles entre les operateurs de registre et les registar permet aux 

organismes acteurs d’un domaine de se spécialiser dans les deux différents 

domaine chacun et de concentrer exclusivement leur travail dans la maintenance 

des serveurs qui leur ont été confié









CONTRY CODE TOP LEVEL DOMAINS

COUNTRY CODE TOP LEVEL DOMAINS (ccTLD) est géré par l’ICANN et délégué au 

pays. La relation entre l‘ICANN et les autorités responsables des codes de pays est 

compliquée par la souveraineté des états et la sensibilité culturelle. Le travail de 

l’ICANN est principalement consultatif plutôt que contractuelle.

L'INTERNET ASSIGNED NUMBERS AUTHORITY (IANA) est un département de l’icann

maintient une liste à jour des codes de pays.

www.iana.org/cctld/cctld-whois.htm au nom de l'ICANN



WHOIS

WHOIS est un service par lequel n’importe qui peut obtenir des informations et 

détails sur les noms de domaines ou les adresses ip

Exemple: www.allwhois.com



COMPOSANT D’UN SYSTÈME DNS

1. Fichiers de données décrivant les nom de domaine appelés des « fichier de 

zone »

2. Programme ou logiciel DNS

3. Un resolver



COMPOSANT D’UN SYSTÈME DNS

Un serveur de noms peut gérer un ou plusieurs domaines à l’aide des fichiers de 

zone. Les fichiers de zone décrivent les propriétés globales du domaine et machines 

(host) ou des services fournies par ce domaine. Ces propriétés et services sont 

définis sous la forme de documents textuels RESOURCES RECORDS (RR) organisés 

dans la « fiche de zone ». Le format des fichiers de zone et leurs RESOURCES 

RECORDS sont normalisés dans la norme RFC1035 afin de permettre leur 

portabilité sur les différents les logiciels dns standard



COMPOSANT D’UN SYSTÈME DNS

Le logiciel DNS fait essentiellement 3 choses

1. Il lit les fichiers de zone duquel il est responsable

2. Il lit les fichiers de configuration 

3. Il répond aux questions ou queries venant des clients 



COMPOSANT D’UN SYSTÈME DNS

Le « resolver » est installé sur chaque machine fourni une traduction entre la 

requête de l’utilisateur ex: www.exemple.net en question (ou questions) vers les 

logiciels DNS utilisant souvent le protocol UDP. Un « resolver » est un programme 

complexe mais les standard les plus simple sont appelé « stub resolver » (comme sur 

les système WINDOWS et *NIX).

Un navigateur par exemple utilise un « stub resolver » pour traduire une URL vers 

les adresse IP des serveurs DNS de FAI

http://www.exemple.net/


BIND

BERKELEY INTERNET NAME DOMAIN plus connu sous le nom de BIND est un 

programme open source et actellement developpé par l’INTERNET SYSTEM 

CONSORTIUM INC. (www.isc.org) et est probablement le plus connu et le plus 

déployé des implementation DNS.

Historiquement tous les serveurs racines utilisaient BIND. Mais afin d’encourager la 

diversité certain serveur racine aujourd’hui tournent sur NSD DNS 

(www.nlnetlabs.nl/nsd)

http://www.isc.org/


ATELIER: DYNAMIC DNS

• INSTALLATION DE BIND ET DE ISC DHCP SERVER

• CONFIGURATION DE BIND 

• DYNAMIC DNS


